
iRoi1Prophiète : ecce- quari bônun et' quan&jucumdu-m habitare

Puisse cettewunion siit .a terrere~t.leggare? der'o tre
union' éternelie.:: ~ >t wu2 ; c- . mmne

Le cadean dontt. il'lresttici -rlienti-on cohisistait-nen<ure
superbe-montre d'or, renfermée dans un riche &crin ::en
velonrs.., . me av » :j tlos am in-

Le vénérable cui,; .ivemnmt:ém, répondit conm suit
à ladresse ci-dusuvn. - . r ri 7 -*:

"Je vous r
" à- l'oratemuv et;Làdnxu qui aletuaet d vt'
bienveillante adressëe;.qiuoqieje'sois loin deîcroirecque

"jei'éite"les péloges'quelle cotient;: je- les: ccepte
" néanmonsa-parce -'gúe connaissaxgt votreseapiit réligieux
" depus plus:d'u-quartu de siecle que2j ai eu la; bonne

fortu2&dÈreparnir-itvous, je sais que ces chaleureuses
"expressions -de Ibienveillance' cesorfobles sentinientsr: de
sympthies s'adress'ntý bien moins »n -àhominie: qu?àn

" ministreàde Diututievoùim avez toujoursr s !-rspédter.
Votre'déinonstratioir d'aujourd'hui -me rappelle: avec

honheur .t une; fois 'de plurquei Mgr. lrchevêque
Turgeon disaitbiei vrai êt vôus:connaissait bien'-quand
ù n m'envoyant ici il m'adressait ces paroles 1:: Souvene-

vous,' Mii:'lu u'ici la pa-rdisse de; Bécancour :a- tété
donnée comme une récompense. J'espère et je-n'ai -aucun

" doute-que l'évêque tdurtemps::en !diria. autant -à --mon
"suceesseulr. '' h ·.. .. -' <-:

"'est la secoide Ibis -pendant imobn ; demi siècle." de
" prêtrise qfe-j'ai;le plaisir;et lhpnneurade 1 recevoir-une

adresse 'de bienveillance'de la part des paroissiens :óhers
" et aimés, car à mon départ de mes missions du golfe,

où j'ai passséi quinze années'de. -labeur- il est vrai; mais
rãchetées par des:consolations, -on'a bien voulucomme

Saijourd' hui- i adresser ôde onnes-paroles. : àcomme
ici, ioyez-vous, la kemence de lài-parole :divine;pourIme
servir- des terme.r de lEcriture;tombait d'un:-ase-bien
médiocre n'on' sur1n-tertain pillreure'couvert-diépines,

"mais subr uo1 :fertile ;et -privilégié.-uiEt je; persévère
bieWuial'intimeoonviction que là comme ici"èncore
ou en 'recueillelaLtoujiÏrsles' mêmes -fruits -det Salut

"'árceque l'on continuerade reconnaitre etrapprécier -le
"ministre de Dieu dans celui qui est: chargé,de-rompre

-et distribuer le pain de la parole divine.- - ' ' -

" Messieurs et-bien-cherspftroissiensi si Dieu aidant, et
" quoiqu'instrument assez faible, j'ai pu parfois faire


